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LES JEUX D’ARGENT ET DE HASARD PEUVENT ÊTRE DANGEREUX : PERTES D’ARGENT, CONFLITS FAMILIAUX, ADDICTION...
RETROUVEZ NOS CONSEILS SUR JOUEURS-INFO-SERVICE.FR (09 74 75 13 13 - APPEL NON SURTAXÉ)

SASCasinod’Alvignac, aucapital de 38 112,25€
R.C.SCAHORS 400 096 467.

6NOUVELLES
MACHINES À SOUS !

CASINO
ALVIGNAC

DEPUIS

LE 10/11

7J/7 DÈS 11H
PIÈCE D’IDENTITÉ VALIDE OBLIGATOIRE

PAR A20 SORTIES 54 À 56
GRAMAT

BLACK-JACK & ROULETTES
ÉLECTRONIQUES

ET DES NOUVEAUX JEUX !

Mécénat

n CORRÈZE
Alix Watine a créé
son fonds
de dotation pour
l’éducation qui vise
à rapprocher les
enfants de la culture.

n BELLE HISTOIRE
Cette bonne fée
a choisi la Xaintrie,
territoire rural
pour bâtir des
actions culturelles
et sportives.

n PARTENARIAT
Un partenariat
s’est noué avec
l’intercommunalité
Xaintrie Val
Dordogne.

PAGES 2 ET 3

C’estNoël enXaintrie

AFFAIRE JUSTINE. Des pistes pour expliquer
l’engouement médiatique. PAGE 4

Comment un fait divers
devient un sujet national
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Y a pas que le foot au Qatar. Les Qataris
sont peut-être fans de foot mais ce qu’ils
aiment surtout ce sont les courses de
chameaux. Une tradition ancestrale
dans laquelle les jockeys jusqu’en 2004
étaient des enfants, désormais rempla-
cés par des robots. Comme dans le foot,
l’argent y est roi. Le prix d’un champion
peut dépasser le million de dollars. C’est
certes moins cher qu’un footballeur
quoi qu’on ignore la cote atteinte par le
camélidé managé par Neymar qui a
remporté une course en 2019. Pour sa
victoire, l’attaquant brésilien a reçu un
chèque de 25.000 € reversés au Fonds de
dotation du Paris Saint-Germain.

n PROPOS D’UN JOUR
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LE FAIT
DU JOUR Un fonds de dotation

Correze

Alix Watine, bonne fée

Laetitia Soulier
laetitia.soulier@centrefrance.com

C’ es t un peu
comme si une bonne fée s’était
penchée sur le berceau des en-
fants de la Xaintrie. Cette bonne
fée a un nom. Elle s’appelle Alix
Watine. Elle est Parisienne et
n’avait jamais mis un pied en
Corrèze avant le printemps der-
nier. En mai, elle a découvert ce
coin de campagne du sud corré-
zien, très rural et des liens forts
se sont tissés avec le territoire,
via un partenariat noué avec la
communauté de communes
Xaintrie Val Dordogne (XVD).
Alix Watine propose aux établis-
sements scolaires du secteur des
projets éducatifs sportifs et cul-
turels grâce à son fonds de dota-
tion Watine pour l’éducation.
Voici l’histoire de cette bonne
fée, une mécène et même plus.

1 Comment est né le fonds Wa-
tine pour l’éducation ? Alix Wati-
ne, 43 ans, a exercé pendant
20 ans au Sénat comme admi-
nistratrice. À diverses occasions,
elle a pu constater que le milieu
culturel voulait s’ouvrir à des
jeunes et à leur famille, mais
que ce n’était pas si facile que
cela de pousser la porte d’un
théâtre, d’une exposition ou
d’assister à un concert de musi-
que classique. « Et pas que pour
des raisons financières, observe
la jeune femme. Comme s’il y
avait une sorte de plafond de
verre. » Elle s’est alors interro-
gée, avec son mari, sur la ma-
nière d’amener ces enfants et
leur famille, à envisager la cul-
ture, « pour que ça devienne
possible, pour découvrir le mon-

de… ce point m’intéressait ».
Alix Watine s’est aperçue que le
sport aussi pouvait être un vec-
teur, afin de créer un sentiment
de cohésion. Elle ne travaille
plus au Sénat depuis le 1er juin
et a donc lancé le fonds de do-
tation Watine pour l’éducation
dont l’objet est de financer et
d’organiser des sorties culturel-
les et sportives à destination de
ceux qui en sont le plus éloi-
gnés.

2 Pourquoi la Xaintrie a-t-elle
été retenue par cette bienfaitri-
ce ? Le fonds Watine suit trois
terr i toires. D’abord, la vi l le
du Mans avec l’accompagne-
ment d’une école dans un quar-
tier intégré au dispositif politi-
que de la ville ; Saint-Étienne,
avec un établissement situé
dans un ancien quartier ouvrier,
sinistré économiquement avec
beaucoup de parents au chôma-
ge et… la Corrèze. Mais pour-
quoi la Corrèze ?
« Par le hasard des rencontres.

Et j ’ai eu un coup de foudre
pour cette région », avoue Alix
Watine. La bienfaitrice cherchait
une zone très rurale et ce que
l’on appelle un territoire éduca-
tif rural (TER), innovation de
l’Éducation nationale dont la
Xaintrie est bénéficiaire depuis
2021, dans le cadre d’un pro-
gramme expérimental d’attracti-
vité des écoles de campagne en
proie souvent à des difficultés
d’effectifs (voir ci-dessous).
Mais trouver ce genre de terri-

toire n’était pas si évident. « Un
jour, je cherchais désespérément
un TER avec mes collègues du
Sénat. Une col lègue m’a dit
qu’elle était d’origine corrézien-
ne, que son cousin travaillait à
l ’assoc ia t ion des mai res e t
qu’elle lui poserait la question »,
raconte Alix. Bingo ! Le cousin,
en question, Pierre Brajou, di-

recteur de l’association des mai-
res, a confirmé : il existait bel et
bien un TER en Xaintrie. Il a fait
le lien avec Nicole Bardi, prési-
dente de XVD. La rencontre a eu
lieu en mai et l’aventure était
partie.

3 Concrètement, quels projets
accompagne la fondation ? La

fondation Watine finance trois
projets en Xaintrie. D’abord, les
13 écoles primaires du territoire
rural éducatif soit environ 300
enfants; après des premiers con-
tacts par visio en avril, c’est en
septembre dernier que l’accom-
pagnement s’est concrétisé avec
une visite des Tours de Merle
pour les écoliers. Jeu de piste,

visite historique avec découverte
d’énigmes, atelier archéologie et
calligraphie « en lien avec le
programme scolaire », film réali-
sé par une vidéaste… Alix Wati-
ne a aussi financé trois mallettes
pédagogiques en histoire de l’art
disponibles pour toutes les éco-
les et un abonnement à la revue
Petit pont pour amener à la lec-

TOURS DE MERLE. Les enfants des 13 écoles primaires du territoire ont ou vont bénéficier d’une action culturelle et pédagogique

Belle histoire
Les établissements scolaires de Xaintrie sont bénéficiaires du fonds
Watine pour l’éducation. Une généreuse donatrice, Alix Watine, les aide
à bâtir leurs projets pour rendre possibles des activités culturelles et
sportives. Voici l’histoire d’un joli cadeau tombé du ciel… en Corrèze.

« C’est une formidable aventure pour le territoire »
Les élus de Xaintrie n’en revien-
nent toujours pas de cette ren-
contre et de la chance que repré-
sente le partenariat entre la
communauté de communes Xain-
trie Val Dordogne et le fonds de
dotation Watine.
« C’était tellement énorme, on

s e d emand a i t : p o u r q u o i
nous ? », se rappelle la prési-
dente de la collectivité Nicole
Bardi, encore émue et qui n’hé-
site pas à parler d’une « rencon-
tre fantastique » depuis ce jour
de printemps où Alix Watine a
débarqué en Corrèze et où Nico-
le Bardi lui a fait avaler les kilo-
mètres en voiture à la découver-
te du territoire.

Pourtant, tout n’a pas été aussi
évident. Le directeur général des
services de l’intercommunalité
Rodolphe Mailles ne cache pas
avoir eu quelques réticences
quand le projet a été présenté.
« Les cadeaux qui tombent du
ciel, je n’y crois pas beaucoup »,
sourit-il aujourd’hui. Aussi la
donatrice qui avait toute sa gé-
nérosité à offrir à la Xaintrie a
dû s’employer pour montrer le
sérieux de son projet. « J’ai usé
de mes arguments », avoue-t-el-
le.
Jean-Michel Teulière, maire de

Saint-Bonnet-les-Tours-de-Merle
parle d’une « rencontre divine »
et d’un fonds « qui permet de

booster la compétence culturel-
le » de l’intercommunalité car si
cette dernière n’intervient pas
sur l’enseignement, elle a son
mot à dire en termes de culture
et de tourisme. Le travail réalisé
aux Tours de Merle contribue
ainsi au développement du site.
Nicole Bardi relève « l’aspect

financier » bien sûr non négli-
geable mais aussi le « côté hu-
main d’Alix, qui est surdimen-
sionné. Elle a collé aux désirs
locaux. C’est un vrai plus. Elle
est simple et ce qu’elle fait a du
sens. C’est une très belle per-
sonne ». On a une chance folle
et on essaie de faire un travail
de qualité ». n

PARTENARIAT. Nicole Bardi et Alix Watine.
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Correze

des enfants de Xaintrie

ture par la passion sportive, no-
tamment le foot.
Autres bénéficiaires, les deux

collèges d’Argentat, Simone-Veil
(public) et Jeanne d’Arc. Alix
Watine n’entend rien imposer.
Elle a donc demandé aux deux
directions de lui faire des propo-
sitions. À Simone-Veil, ce sera
un projet musical avec un pro-

gramme Orchestre à l’école pour
la rentrée prochaine, avec finan-
cement des instruments de mu-
sique ; à Jeanne d’Arc, un projet
théâtre et cinéma. Des program-
mes qui s’accompagnent par des
sorties à Paris pour aller au
théâtre, aux concerts, au Sénat,
au quai Branly, sur un tournage
de film grâce à des partenariats

noués par la donatrice pour gé-
nérer des « accueils VIP » et
« faire vivre des moments un
peu magiques aux enfants ».
Des interventions auront lieu

aussi à Argentat, car il ne s’agit
pas de laisser croire que tout se
passe à Paris, bien au contraire.
Ainsi, des intervenants de l’asso-
ciation Moteur, parrainée par

l’acteur Samuel Le Bihan, feront
des ateliers sur place. Bref, Alix
propose une sorte de mécénat
de luxe car, au-delà de signer
des chèques, elle s’investit dans
les projets qu’elle bâtit à partir
des désirs de chacun.

4 De quelle somme va bénéfi-
cier la Xaintrie ? Le partenariat

porte sur 60.000 euros annuels
soit 20.000 euros par projet. Au
début initié sur 3 ans, il devrait
finalement s’étaler sur 5. « Il faut
de la durée pour que cela ait du
sens », imagine la donatrice qui
espère que ces jeunes vont « rê-
ver leur avenir ».
Pour la Corrèze, s’appuyer sur

un TER (territoire éducatif rural)
était primordial car « c’est un
dispositif juridique où il est plus
facile pour des acteurs privés de
s’insérer », explique-t-elle.

Alixe Watine « investit » les mê-
mes sommes au Mans e t à
Saint-Étienne pour des actions
menées notamment avec le club
de basket du Mans, les 24 heu-
res du Mans, l’AS Saint-Étienne
et La Chaise-Dieu. Ces sommes
mises à disposition sont issues
de fonds familiaux et la géné-
reuse parisienne ne s’interdit
pas dans quelques années de le-
ver des fonds extérieurs.
« C’est une participation modes-
te à tout ce qui est fait à côté.
On ajoute juste notre dynamis-
me », explique en conclusion
Alix Watine pour qui « c’est un
grand bonheur d’avoir rencontré
ce territoire ». n

e aux Tours de Merle. PHOTO DR

““C’est un grand bonheur
d’avoir rencontré ce territoire

LE 2 FÉVRIER n C’est une belle
journée qui se prépare le
2 février salle des
Confluences à Argentat-sur-
Dordogne avec un forum des
métiers. Le but étant de
montrer aux jeunes les
métiers et les entreprises du
territoire qui recrutent. Cette
deuxième initiative ira plus
loin grâce au fonds Watine.
Alix Watine sera présente ce
jour-là et propose aux jeunes
et aux parents de poursuivre
la soirée en présentant des
parcours différents et
montrer qu’il n’y a pas de
déterminisme. Cette idée est
partie d’un constat. Que
finalement, peu choisissent
un chemin autre que la voie
générale. Ce soir-là,
viendront témoigner des
personnes qui ont monté
leur entreprise, un pilote de
ligne, une styliste culinaire,
des gens qui ont changé de
métier ou de vie. « Le but,
c’est qu’ils puissent raconter
leur parcours, de permettre
aux jeunes de pouvoir rêver,
d’imaginer des choses. On
embarque tout le monde le
2 février ».

èè FORUM
DES MÉTIERS

Qu’y a-t-il derrière le programme
Territoires éducatifs ruraux ?
EXPÉRIMENTATION. Le programme Territoires éducatifs ruraux vise à renforcer les prises
en charge pédagogiques et éducatives des enfants et des jeunes, avant, pendant, autour
et après le cadre scolaire. Il s’agit de trouver pour chacun des solutions appuyées sur
une stratégie adaptée aux territoires, accompagnée par le ministère de l’Éducation
nationale, de la Jeunesse et des Sports.
Chaque TER repose sur un réseau constitué d’au moins un collège et de ses écoles de
rattachement. Le périmètre géographique des Territoires éducatifs ruraux est envisagé à
l’échelle d’un bassin de vie. Ce programme expérimental se déploie en France dans 23
territoires pilotes dont la Xaintrie, seul territoire de l’académie de Limoges. C’est en
décembre 2021 qu’une convention a été signée à Mercœur avec la rectrice d’académie,
l’État, la communauté de communes et le conseil départemental. Concrètement, des
commissions ont mis en place des actions collectives comme par exemple sur
l’environnement, la mobilité, la production locale… Avec aussi comme objectif final, de
donner de l’attractivité aux écoles rurales.


